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en achetant pour dix sons de macarons, 
fut «econnue fausse par le confiseur qui 
l'avait essayée sur son comptoir do 
marbre , e toané peut-être qu'un pauvre 
enfant -:ût en main une pièïe d'or : la 
mère arai t chargé son petit garçon, 
âgé de sept ans, d'aller acheter ces frian
dises. 

L'enfant fut conduit chez le com
missaire qui fit venir la mère. Cette 
dernière avoua tenir ces pièces de Tropp-
ttann. 

Les gendarme? coururent à Brunstadt 
pour larrêtf-r chrz lui. Oa trouva la 
tous le» outils nécessaires à la fabrica
tion de la fiusse monnaie, y coccpris 
un reste du morceau de méial que 
Troppmann avait emporté de la fabrique 
en question. 

Le bandit essaya de se défendre, et , 
armé d'un marteau, il blessa un des 
gendarmes à la tempe ; puis il sauta 
par une fenêtre dag ren i e r ; mais la mai-
s e s était cernée, et pendant qu'il cher
chait à se relever, il fut pris et ga-
rot té . 

fia femme est arrêtée, ainsi que sa 
maîtresse xje Grriraj qrn a pa?.*é les 
pièces fausse» . .Ôt i i a t l i a pauvre petite 
flIfe, &%£**$'ï%f£l.ffifÇ'Pinrft V a oi« 1«> 
rect»»M»rî elle smsw - e'appeîle Trdpp-
macn I Elle est en ce moment à l 'hos
pice en amendant qu'oa décide de son 
sort. 

J 'ai sous un même nom deux différents em
plois : 

Tantôt en exerçant les doigts 
Je sers ou nuis a bien du monde ; 
Tantôt, ô force sans seconde t 

Lecteur, tu la peux croire, et souvent tu le 
vois. 

Je porte sur mon dos le ciel, ta terre et l 'onde. 
Voilà ce que j j fji* ; voici ce que j e suis, 

En peu de mots je le dédui». 
Tant de longueur est superflue : 

Ma tête est «n aùverDe, et par inversion 
J e forme de ma queue une conjonction. 
Si vous ne devinez, vous avez la berlue. 

A vo're g*é. si j 'en ai dit trop peu, 
Voici de quoi tinir mon jeu : 
Lecteur, fouille-moi jusqu'au centre . 

Tu trouveras un rat entériné dans mon ven
tre . 

Le mot de l 'Enigme d'hier, est : Secret. 

i n o t u a 0 ̂  • m m si m 
Pari.», 10 janvier, soir 

Le rapport général sur les actes du > 
ministère du 16 mai est terminé, la com
mission est favorable à la mise en ac 
cusation, mais tout dépend du vote de j 
lacommission générale d'enquête. 

Paris, 10 janvier. 
M. Leblond rend compte à la réunion I 

des délégués des gauches de son en t re- i 
vue avec M. Dufaure. 

M. Leblond dit qu'il a communiqué 
aujourd'hui à M. Dufaure les desiderata : 
des gauches relatifs à l 'amnistie, à la 
magistrature, « au cléricalisme », aux 
grands commandements militaires, au I 
conseil d-'Erat et à la*gendarmerie. 

M. Dufaure, relativement à l 'amnistié, 
admet de larges mesures de clémence 
mais ne sorge pas à proposer une loi 
d'amnistie ; ponr les grands commande
ments militaires, il adhère à ce qu'ils 
soient mis entre les mains de3 généraux 
favorables à l'ordre pol'tiqHe actuel. Re
lativement à la magistrature il dit qu'il 
examinera les dossiers des membres du 
parquet et prendra des mesures indi
viduelles si les magistrats sont ho't i lea, 
mais il repousse toute mesure d'ensem
ble; il reconnaît la nécessité d'apporter 
des modifications dans le personnel j u 
diciaire, mais il n'admet pa^ que le 
mode de nomination et l 'organisation 
actuelle de la magistrature a«-:i3e soient 
modifiés par des lois ; il fera exécuter 
toutes les lois existante?, établissant 
et défendant les droits de l 'E 'a t « contre 
les empiétements du cléricalisme.» 

M. Leblond a dit qu'il croyait savoir 
que le gouvernement préparait une loi 
fur le conseil d'E'at et qu'il désirait un 
débat public à la Chambre sur sa poli
t ique. 

Nantes, 10 janvier. 
Une lettre de l'évêque fait ut chi leu-

reux appel à la charité des fidèles en 
faveur de3 victimes des inondalions. La 
mairie et la presse locale ouvrent des 
souscriptions pour le même objet. 

Il {est tombé une quantité extraordi
naire de neige et de grésil. 

La crue de la Loire,qui avait diminué, 
recommence. 

Tout le 4 e canton est presque inabor
dable. 

L'usine et la localité d'Indret sont 
submeigées, ainsi que Cisson anf1 la 
Sèvre el Niort sur l 'Erdre. 

Les drgâ ' s sont partout incalcu!a>-
b ' e s . 

Le courrier de Paris, d'hier matjft, 
est arrivé i ar le Mans ; le conrrïfr 
d'hier s-oir e*t attendu ce soir, b ta 
voies ferrées sont actuellement pratica
bles. 

Constantinople, 10 janvier. 
Sîvfet-Pacha doit remettre a M "Wad-

dington le grand cordon de l'ordre du 
Medjidié. 

L'évacuation d'Andrinople par les 
Russes suivrait immédiatement la si
gnature du traité. 

On aesure que le procè3 été Suleirflan 
va être révi.-é. 

La commi-eion chargée de remettre 
Podgoritza au Monténégro est partie 
hier. E le doit proposer que les émi-
grants du Turquie fokn t exempts du 
service militaire. D.'s télégramme* d'Al
banie signalent un apaisement parmi la 
population. 

(.îonslantinople, l O j a n ^ e r 
Le gouvernement français a répondu 

affirmativement à là 'df marié de !». Porte 
relative à la prolongation du mandat de 
la commission internationale de Rou-
mélie. 

Cette commission chargée d'organiser 
la Roumélie orientale dans un délai de 
trois mois, a partir du 30 septembre 

jusqu'au 30 déoembre, n 'a accompli en
viron que la moitié de son travail et nne 
nouvelle période de trois mois a été j u 
gée nécessaire pour l 'achèvement de 
l'organisation complète de cette pro
vince. 

Ou ne croit pas que les autres pu is 
sances soulèvfiil aucune difficulté, et 
len? adhésion à la.demande de la Porte 
est at tendue incessamment. 

C >n~tantinople., 10 janvier. 
La seule difficulté qui entrave les 

réb'ocialioas pour la conclusion du trai
té de fjaix définitif, e«t la demande faite 
à la Turquie de déclarer le traité de 
Berlin obligatoire pour elle vis-à-vis 
de la Rus-ie. Carathéodory-Pacha a 
déclaré que cet engagement était pris 
envers l 'E i rope . Il a communiqué la 
demande de la Russie aa corps diplo
matique. 

L'Allemagne a offert sa médiation. 
On espère que le traité définitif a v : c 

la Ri:;sie sera signé demain. 
Zaehi-Pacha a déclaré qu'il démis

sionnerait si le conseil des ministres ne 
discutait pas immédiatement des pro
jets qui doivent créer trois millions de 
ÏTTg^de.reveniTâit bi.Pprtç. 
t. fcaw RëgooiatiflBS âvec^ès pîjj^ince'sj ' 
"îbo'àf rddjouve'aux tarîTs 8»doa*n£,mar
chent lentement. 

Le* négociations avec l 'Autriche, au 
sujet de Novi Bazar, reprendront aprè3 
la coijclusion du traité avec la Russie. 

Le sérafkiérat a choisi pour occu
per Audrinople des troupes qui n 'ont 
pas terri en Bulgarie. 

5* du Boir 
Voici le sommaire du Journal officiel 

d'aujourd'hui : 
Réception par le Président 3e la Républ i 

que de. l 'envoyé extraordinaire et minis t re 
plénipotentiaire des Etats-Unis de Colombie 
et de l'envoyé extraordinaire et ministre plé
nipotentiaire de l 'empereur de Chine. 

Décret nommant un adjoint au maire en 
Algé ' ic . 

D é c e t nommant le président et le vîcê-
présilient d'un conseil de prud 'homme. 

Médailles d 'honneur décernées pour actes 
dedévouement. 

Le général Grant, qui était allé à Lon
dres avant de partir pour les Indes , est 
arrivé ce soir à Paris . 

L \ x président des Etats-Unis par
tira pour les Indes vers le 25 courant . 

Boa fi's, le colonel Frédéric Grant, 
venant de Londres, est arrivé à Paris 
hier soir à 7 heures et demie. Il est des
cendu à l'hôtel Liverpool. 

Le Conseil des ministres s'est occupé 
des communications faites à M. Dufaure 
par M. Leblond. 

Il a discuté sur la demande d'appli
cation stricte de la loi sar les grands 
commandements militaires qui a été de
mandée de diverses parts . 

L ' s travaux de la commission extra
parlementaire chargée par M. Dufaure 
d'étudier les réformes à apporter au 
Code d'instruction criminelle avancent 
rapidement. 

Etle n'a plue à s'occuper que de la pu
blicité des instructions. 

La Commission a délégué trois de ses 
membre?,MM. Picot,Héroid et Lacointa, 
pour préparer uu projet de loi sur ce 
point. 

Les délégués ont déjà eu plusieurs 
conférences et se réuniront à nouveau 
demain ou lundi pour prendre une déci
sion définitive. 

La Commission générale sera sans 
doute convoquée la semaine prochaine. 

Il a déaidé qu'il serait fait un compte-
rendu détaillé de ce qui s'est passé au 
sein d s séances de comité?, et qu 'on 
soumettrait à la réunion le3 dernières 
opinions émises sur la situation pour 
qu'el.« puisse juger en tout état de 
cause l e s décisions à prendre. 

Les quatre groupes de la gauche se 
réuuiroiit aujourd'hui dans l^urs locaux 
respectifs. Charnue d*ï ces réunions r e 
cevra de son bureau communication 
des renseignements fournis au comité 
central par M. Leblond et avisera f>.ux 
résolutions à prendre. 

A l'issue de la réunion qui avait eu 
lien chez lui, M. Leblond a eu une nou
velle entrevue avec le ministre de l ' jn- , 
térieur. 

La délégation de la commission d'en-
qnê'.e électorale, chargée de. préparer le 
rapport d'ern-euibie sur les actes du 
cabinet 4a 10 Mai, s'e*t réunie hier 
chtz ton président, M. Albert Gévy. . 
L:- projet d'. rapport que MM. Fioquet 

et" Brisïon ont été priés de préparer est 
prêt et pourra être lu à la commission 
en séance générale, dès l'ouv<-rlure de 
la tetwham. 

G'(>t la commission d 'enquê'e qui, 
aprè3 la lecture de ce rapport , ce pro
noncera défimtivemeni sur la proposi
tion de mise en accusation. 

Le Soleil rappelle qu 'une proposition 
de révision générale des lois sur la pres
se, est sortie, des rang-* de la gauche. 

« Nou? avons applaudi à cette initia
tive, écrit-:!, nous avon^ approuvé cette 
pensée qui était juste. D'eu vient qu'on 
n'en parle plus. La législation existante 
sur la p r e ^ e ei»t pour tous un chao* où 
il serait t tmps d'apporter de la simplifi
cation et de la clarté. » 

Les débats reçoivent de leur corres
pondant à Londres, le télégramme sui
vant : 

Londres,.10 janvier. 
«Le journal économiste hebdomadaire 

le Stastist.qai a paru aujourd'hui, con-
4 tient un p'a-tag>^h'e--réM^a11id tlfi 'oh-

ciation da traité de commerce anglo-
français. 

« Ce jonrnal constata que la mesure 
est probablement défeàsive en présence 
de la recrudescence de protection qui 
se manifeste sur ie continent ; mais il 
exprime en même temps les sentiments 
d'inquiélude qui prévalent dans les cer
cles commerciaux et politiques anglais, 
et d'ont j ' a i pu recueillir déjà des preu
ves nombreuses . 

« Oa craint, si les relations commer
ciales avec la France à l 'expiration du 
traité dénoncé, en 1880, viennent à être 
réglées sur la base du tarif général fran
çais, qu'il n 'y ait une augmentation con
sidérable des droits d'entrée payé8 par 
les marchandises anglaises. 

« Le Statits est le p remieràs oulever 
cette question. » 

Petiie Bourse du 10 janvier 1879. 
Italien : 74.10. — Turc : 11.4a. 47.40. 
— Chem. Ottom. : 4t> fr. — Egypte : 
250.87—Banque Ottom.: 469.37. 11 63. 
75. — R u s s e : 85 13/16 86. 

Sans affairea. 
Valeurs Ottomanes en baisse. 

DEPECHES TELEQRJÇPmÇOES 
DepuiR hier, les eaux de la Seino ont 

baissé d'environ 075 c. dans l 'intérieur 
de Paris . La Seine charrie une grande 
quantité de glaçons. L?s pavillons de 
secours ont pu être réoccupés. Il n 'y a 
plus d'eau au bas de la rue Thémers 
aboutissant sur le quai d'Auteuil. 

A Saint-Denis, la plupart des maisons 
envahies par l 'inondation ont été éva
cuées. Les propriétaires ou locataires 
qui n Oiit pas encore déméuagé, n 'ont 
rien à craindr* actuellement. 

Deux maisonnettes depêcheurs , dans 
l'île du Chatellier, en amont du pont 
Siint-Ouen, qui n'étaient qu'en partie 
entourées hier, le sont complètement 
aujourd'hui. 

Pour atteindre la crue de 1876, il 
faudrait encore une hausse d'un mètre 
15 c. au moins. Depuis avant-hier 
matin 10 heures, et jusqu'à minuit , 
la crue n 'a été que de 6 centimètres. 
Les eaux sont restées stationnaires de
puis minuit jusqu 'à ce matin, où l'on 
signale une baisse sensible. 

Dans la pattie inondée dépendant de 
i'ile Saint-Denis et d'Epinay (île du 
Chateilier, bras de la Garenne) aucune 
n'a suspendu sea travaux. Aucun dom
mage important de ce côté. Dans la 
partie baste de Saint Dénia riveraine 
de la Seine, l 'usine Letonge n 'a pas re
pris son travail par suite de l'infiltra
tion des eaux à une hauteur de 1 m. 90c. 
dans les fosses renfermant les volants 
dea machines. 

Les autres usines du voisinage con
tinuent de fonctionner quoique cepen
dant l'eau soit rentrée dan» quelques 
fosses. 

L'usiae Leven, sise aa lieu dit de 
l 'Ermit3ge, rne Petit , a dû renvoyer 34 
ouvriers celte semaine, par suite d' in
filtrations qui empêchent les machines 
de marcher. 

Nantes, 10 janvier. 
L'avant dernier courrier de Fari3 est 

arrivé, ma>s celui qui devait arriver ce 
msiiin à 6 heures éprouvera neuf heures 
de rs'tard. 

Une neige abondante tombe depuis 
ce matin et rend la circulation difficile. 

0>i continue oTticit llemfnt l 'annonce 
d'une nouvelle crue de la Loire dont le 
niveau actuel est de 5 mètres 8o. 

Lyon, 10 janvier. 
Le conseil municipal a décidé qae le 

14 janvier, les édifices publics seraient 
illuminés, aux frais de ia Ville. 

La nnit dernière, le thermomètre mar
quait 15 d e £ ^ au-dessous de zéro. Ac
tue l lement la neige recommence à tom- l 
ber. Le thermomètre ne marque plus . 
que sept degrés au-dessous. 

Ce matiu, la g*re refusait de prendre ! 
des voyageurs pour Paris. 

Toulouse, 10 janvier, 10 h . s. 
Le courrier, parti de Paris mercredi ! 

soir, est arrivé aujourd'hui à 2 h. de '• 
l 'après-midi. Celui d'hier n'est attendu 
que demain malin. 

N?,p!es, 10 janvier. 
A la suite d'une tempête, la frégate 

Vittorio F>naniiele,±jàni eu ses chaînes 
bn-éea , a échoué sur la plage. E le a 
pu être remise à flot. 

Calcutta, 10 janvier. 
[Officiel). Sur le bruit de mouve

ment menaçants des Muîigo's, le géné
ral R ' b ts a résolu de revenir dans la 
direo'ioa de K-jurum pour concentrer 
ses forces actuellement trop dissémi
nées. 

Le major Cavagnari annonce que Mi-
r<-khor es,t allé à Caboul. 

Ctnr-AH, avant d-1 fuir, a fait exécu
ter Mir Haaàaia Khan. 

Des letires amicales de plusieurs Ser-
dars ont été reçues à Caboul. 

Le sentiment général, dans l'Afgha
nistan esf trè^ prononcé contre l'Emir 
et co t t r e la Russie. 

Calcuta, 10 janvier. 
Lo major Sandcman assure d'aprè3 

d s nouvelles authentiques que Afzal-
khan , à licencié son armée et quitté 
Cmaaha r pour se rendre à Farrah. 

Le 8, le général S'ewart n'était plus 
éioigaé que d'une journée de marche 
de Caudahar. 

On ne s 'attend à aucune résistance. 
Bucbarest , 10 janvier. 

La question de délimitation des fron
tières entre la nouvelle principauté de 
Bulgarie et la Roumanie, du Danube à 
la mer N\>ire, n'a pas fait un pas depuis 
plaisieara mois. 

Le traité de Berlin indique, comme 
point de départ de l»ligo*-fronlière, sur 
le Danube, la gauche de Silistrie. 

Or, la majorité de la Commission 

a est prononcée en faveur d'one ligne 
qui laisse bien à aa droite la ville de 
Silistrie proprement dite, mais qni lui 
enlève une partie de ses fortifications. 

La minorité des commissaires refuse 
d accepter cette décision qu'elle consi
dère comme contraire au texte du traité 
de Berlin. 

La discussion à ce sujet s'est pour
suivie longtemps sans résultat . Il est 
probable qu'on sera obligé de nommer 
une nouvelle Commission. 

Saint-Pétersbourg, l o janvier. 
Le secrétaire d'Etat Mazoff, directeur 

du ministère de l 'intérieur, publie un 
avis portant qu'il n 'y a absolument rien 
de fondé dans la dépêche du Goios, 
d aprè3 laquelle la peste se serait d é 
clarée à Tssaritoine. Le secrétaire 
d Etat rappelle les mesures que le gou
vernement a prises ponr combattre 
l'épidémie et déclare qu'il n 'y a pas 
lieu de concevoir des inquiétudes exa
gérées. Le directeur du ministère de 
l 'Intérieur dit, en outre, que les jour
naux doivent montrer la plus grande 
circonspection dans le choix de leurs 
nouve les, vu que ia publication de 
renseignements controuvés peut avoir 
des suite* les plu3 graves. 

Constantinople, 10 janvier. 
Midhat-pachan a mens ce de donner sa 

démission de gouverneur général de 
Syrie, parce que le firman qui l'a 
nommé ne lui accorde pas le3 pouvoirs 
étendus qu'on lui avait promis. 

La grâce de Suleiman -pacha est p ro
bable. 

Athènes, 10 janvier. 
Hier est arrivé sn Pirée !e cuirassé 

russe, Prince Pojarski, ayant à son 
bord le vice-amiral O kar Creomer. 

La Porte n 'a pas encore dit exac te
ment quelle était la localité désignée 
pourla réunion de la commission greco-
turque de délimitation. 

Les lenteurs de la Porte , le bruit que 
la commission attend, par poste des 
instructions de Moukhtar-pacha et la 
nouvelle du remplacement de Vahan-
Effendi par un antre commissaire, cau
sent une vive impression. 

L'opmion publique en Grèce croit 
que la Porte ne s'occupe pas sérieuse
ment de la question de rectification des 
frontières, mais qu'elle cherche à ga
gner du temps et à provoquer des d é 
monstrations de la part des Albanais 
contre l 'annexion de Janina. 

Vienne, 10 janvier. 
La conclusion du traité de paix défi

nitif entre la Russie et la Turquie, ne 
pend plus que de l 'exécution du traité 
de Berlin par la Porte , en ce qui con 
cerne la remise de Podgoritza, aux 
mains de.* Monténégrins, lé_ prit ce Lo-
banoff ayant déclaré à la Porte que 
l'exécution de -lette clause était nnecon-
dition sine quat non de la conclusion 
du traité définitif. 

Londres, 11 Janvier . 
Le Stendard apprend que M. Giads-

tone a résoiu d'accepter IJ. eaudid-»in>-p 
dans le district de Mildlothiam pour les 
élections prochaines. 

Londre, 10 janvier. 
Le prince de Gilles a écrit aux com

missaires anglais et aux membres du jury 
de l'Exposition universelle, r é e m m e n t 
décorés de la Légion d'honneur, une le t 
tre dan3 laqaelle il Ie.s remercie- des ser
vices inestimables rendus par eux. 

Daas une réunion tenue aujourd'hui 
par le Comité anglai- , chargé de l'orga
nisation d'une Exposition internat ion-
nale à Sydney en 1879, il a été résolu 
qu 'une lettre de remercimects serait 
adressée anmirjistre du Commette fran
çais, en témoignage de reconnaissance, 
pour l'accueil fait à l'idée de cette Expo
sition et le concours promis par le Gou
vernement français. 

Le Gouvernement italien est aussi fa
vorable à l'Exposition austral ienne. 

D'autres adhésions ont été reçie.3 de 
tous les pays . 

Oa se propose de joindre à cette Expo
sition une section consacrée aux BJAUX-
Arts. 

Madrid, 10 janvier, soir. 
Ml Qlobo publie une lettre adressée 

par M. Ca telar à M. Gambetta, pour 
le féliciter du résultat des élections s é 
natoriales. 

Madrid, 10 janvier. 
Le ministre des Travaux publics a or

donné aux Comités d'agriculture de 
Barcelonne, de Taragone et de Péroné 
de surveiller le3 mélanges de vins et de 
faire poursuivre judiciairement les n é 
gociants qui seront reconnus coupables 
de'fraudes. 

Madrid, 10 janvier. 
Le conseil d'administration du che

min de fer de Ciudad Real, doit se r è a -
nir ce soir pour fixer ie jour de l ' inau
guration de la ligne. 

Celre cérémonie aura probablement 
lieu fin Janvier. 

Oa croit que le roi et les ministres y 
assisteront. 

On assure que le roi de Portugal et le 
roi Alphonse auront une entrevue à 
Elvas. 

Le confesseur de Moncasi a en aujour
d'hui une nouvelle audience du roi. 

Berlin, 10 jtUN-ier. 
Il est inexact que les puissances 

aient échangé des notes entre elies au 
euj t d'une occupation mixte de la 
Roumélie orientale après le départ des 
Russe?. 

Cette question, soulevée au sein de 
là Commission de 'la Roumélie, n'e^t 
pas encore enliée dans le domaine de 
la diplomatie. 

Biri in, 10 janvier. 
Chambres des députés de Prusse- — 

La Chambre procède à la seconde lcc'u 
re du budget des cul tes . 

Sar le chapitre l*r des dépenses per
manentes (traitement du ministère), M. 
"Windthorst, membre du centre, parle 

longuement de la l u t t e poiitico ecclé
siastique et dit que les. négociations "avec 
la curie doivent être considérées comme 
ayant é*chouè. 

« L'Empereur, ajou.te l 'orateur, dé-ir* 
que le peuple consenre la religion; mais 
les débats qui vont avoir lieu montre
ront de quelle façon on interprète les 
paroles de l 'Empereur au ministère des 
Cuites. » 

M. Falk. otiaiaira des Caltes, répond 
à M. Windlborst : 

" Je me réacrve, dit-il, de réfuter, au 
cours du débat, ;e reprocha qui m'est 
adressé par le préopiaaat . J 'examinerai 
attentivement lea différentes réclama
tions que M. Wiodthorst a annoncées, 
et je remédierai, s'il y a lieu, a la situa
tion dont on se plaint . Je me, suis expli
qué clairement sur les principes géné
raux il y a quelques semaines. Rien n 'a 
changé depr.i3, et rien ne changera. La 
paix dépend du centre . Le gouverne
ment veut la ps ix . Q ie i e c ; n i r o ait 
confiance dont la volonté de l'Etat et 
suive l'Etat dans la voie, où il s'est enga
gé; et non-seulement on sera près û 'a-
voir la paix, mais, ce qui plus est on 
l 'aura. 

« La Postzeilung, organe catholique 
d'Augsbou-g, a dit qu'elle von lait t r a 
vailler pour le bien de l'égiise plutôt en 
favorisant l»s intérêts éternel.-* de la re
ligion qu'en rendant la lutte plus achar
née au sein de la patrie. Le centre fera 
bien d î méditer c^lte déclaration. 

Philadelphie, 10 j ;nvi< r. 
TJQ nouveau croiseur russe : VA/'rica, 

est parti aujonrd'hui. 

D E R N I E R E I I E U R E 

Paris , 11 janvier. 
On croit qu 'une entente sera possible 

entre le Cabinet et la majorité sur le 
programme ministériel communiqué 
hier à la gauche p»r M. Leblond. 

La neige tombe depuis ce matin. 

Tunis , 11 janvier. 
Le premier mini3tre, en grand un i 

forme, est allé, hier, au Consulat de 
France présenter des excuses publiques 
et compiètes au Consul qui les a reçues 
entouré de tout le personnel du Consu
lat et das officierr stationnaires. 

AVERTISSEMENTS MÉTÉOROLOGIQUES 
P-»ris, i l janvier, 1 h . soir, — Hauteur du 

baromètre : Bre^t, Lorient, Cherbourg, 74/ ; 
Rochefort, Besançon. Boulogne, 7^0 ; Perpi
gnan, Lyon, isice, 733. La bourrasque signa
lée hier soir sur iOcéan marche à l'est en di 
minuant . Ca mat 'n elle i son cemre sur la 
Bretagne. Probable : neige et froid. 

Situation à L lie. le t l janvier. — Baromè
tre, baisse, vers pluie. G.lée nocturne. Ce 
mat in , ciel uès-oouve-t . Temps brumeux. 
Vent E . Thermomètre , 8 h. matin, moins 
4 5/10 ; lu h. moins 4 0/10 ; midi , moins 
4 0/10 ;2 h . , moins 3 0/11. 

• 

Cetra U»t» parait dan* les cinux édition du 
Jou"-i»! i» Rombaix. — Sadrcr~cr pour lt> 
conditions, rue Ntucs, 17. 

P l a n » ) 
L o c a t i o n e t r é p r x r a U c n , rue dn Foate-

n r v . 58 

A . B O U T R Y , 4t. rue Espérance. Cou 
verture et zintr:ieiie. R-uarat ions . 16187 

I n j i e i i i e t i s " 
V . D T J B R E U H J . infér ieur , «nstatations 

mécaniques , experi l tes, consultations techni
ques de 7 h. à 9 h. le matin et de 2 h . a 3 h . 
le soir, rue du Chemin de Fer . 35, ( lundi et 
mercredi pxceptés). 

P%.K1», t l j m v i e r . — Dépêche «la 2 heures . 
Colza courant .̂ 2 75 4 premiers »» »» 
Février 83 23 
Mars-avril 83 23 
4 de mai 83 73 

Sue. 8 ^ d.. 10/1351 23 
» 7/9 disp. 37 25 
» bi. n°3 cour. 60 i?) 

Lin couran' G9 »•» i de mai 62 Ci) 
Février 08 "'S F.ir.ues 8 m., c. G0 . 3 
4 de mai 70 s» Février 60 23 
Spiritueux cour. 61 »» 4 de mars 6^ 75 
Févriar 00 SS0 Maruue Darblay 61 »» 

Kaafj • * • b.mi^.i 
Va'.ettrs. I O " M. 11 janv. 

Coureellsa-L'j-ô.'.O »» J»»>» » »»» >» 
CresoLa-lez Ai 80 »» ! »»» »» ^»» >• 
Mariy .. .1 298 »t ' » ; » » » » » t» 
AnncBuhn-D.' 20 »» ! *»» »» >«• »» 
S'-*Mepo"Hi« »-»- - %%» »» -*»• %t 

A V I S . — P o u r faciliterl'acqni«ition du 3 «é 
amortissable, dont !• .tirage a lieu le 1er Har* 
prochain, lu Banqus Nationale fait l'écfflinge du 

1 * Çé ançiau contra i luil 0(0 a m û r t i s i a b ^ à rai-
j Bon de 3 fr. 10 seulement à payer ponr chaque 

3 fr. rento échangés, soit 15 fr. 50 à chaque 15 
| fr. do 3 0[0 contre une obligation d'amortissable. 

Cette somme de 3 fr. 10 représente la différence 
entre les cours du 3 0[0 et du 3 0(0 amortissable. 
L'échange «e fait à bureau ouvert, titre» contre 
titres. Il ne comporte aucun frais, aucune com
mission, aucun courtage. 

Les clients de province recevront leure titre* 
par retour du courrier. 

Il est probable que s*rons obligés, à cause de 
la hausse de l'amortissable, d'augmenter, d'ici 
«jTiflunos jours, l'écart à payer de 3fr. 10. j 

X I I K 1 T K E D B H O I B . 4 1 1 , situé 
rue duFont tnoy, direction de M. J. UKSCHAMPS. 
— Dimanche, 12 janvier 1879. — I<ea d e u x 
O r p h e l i n e s , g r a n d drame nouveau en 8 acte* 
p:<r MM. d'Ennery et Cormon, représenté pour 
la prem ère lois, â Paris, sur le théâtre de la 
PortH-Sa;n'-Martin, le 7 janvier 1874. 

F l e u r d e T h é ou les Français à Pékin , 
opéra-bouffe en 3 actes, paroles de MM. Duru 
et H. Chivot, musique de M. Charles Lecocq. 

Ord e du spectacle : 1» Les deux Orpheli
nes; t», a 9 h. 1/2. Fleur de Thé. 

Avis. — On commencera & 6 heures . 
i rix des places : Fauteuils et galerie, 3 fr.; 

fauteuils d'orchestre et premières galeries, 
2 fr., parquet et parterre, 1 fr. 25/ seconde* 
galeries 73 centimes. 

Dans le traitement dt s a f f e c t i o n s d e p o i 
t r i n e telles que r h u m e s , i r r i t a t i o n d e la 
gorge ou fie la poitrine, grippes, bronchite», 
e t c . . Us médecins recouimandent l 'usage du 
S i r o p p e c t o r a l e t de la P â t e p e c t o r a l e 
de P i e r r e L a m o u r o u x . Ces produits se 
t ouvent e n d é p ô t dans toutes les bonnes 
pharmacies . 

Se méfier d i s contrefaçons etexiger l a s igna-
ture. ' 17469—1736~»202 

,'ÔUC gué-ir les chatouillements de la gorge> 
les irritations de bronches, les qu-ntes de toux 
nerveuses et incessantes, ù nombreuses dans 
cette saison, les médecins conseillent de pré-
f ' renée l'emp oi du S i r o p de P â t e d e S è y * 
d e p i n m a r i t i m e de L a g ' a s s e de Bor
deaux. 17779 

Santé ei énergie à tons d S C ^ ' u t 
ns frais, par 'a délicieuse farine d* 

l i s t é dite : 

ÈRE 
H»u i > i , * R R l i , « le L o n d r e s 

22 "ANS Vi SUCCES. 
TAiBsciEBa guérit les mauvaises C -

.-ïstions -dyspepsiesi, gastrites, gat t roentô-
i*.c:3, gr-.'.'raJgies, constipations h é m c r o î d e s 
glaires, uatnosités, ballonnement- palpita-
tior.3, diarrhée, dysscmerie. gonflement, 
étourdissenoeatà, bourdonnements d a i s U_ 
oreilles, ocidué* pitni 'f«, m a u t dé tête, mi-
graiae, surdi té , nausées et vomissements 
après repas ou en grossesse', douleurs , ai-
greurs, congestions, inflamnfâtions dès intes
tins et it \?. »es~^e, crampes' et spasmes, i a -
somniss, fluxions de poitrine chaud et froid 
toux, opression,asthme,brochite,phthisitncoa -
tomptien , dartres, éruptions, abcès, ulcéra-
l ions, mélancolie, nervosité, épuisement, dé -
péri is tment rhumatisme, goutte.fièvr*, gr*p-
ue, rhume , catarrhe, laryngite, echaûnenc-ent 
dy-stérie, névralgie, épifepsie. paralysie, les 
accidents du retour de l'âge, scoibut,chlorose, 

r,'è du sanfr, ainsi croc tiratè irr i
tation et toute odeur uévreuse en se levant, 
eu après certains p'âts compromettants : oi
gnons, ail, e tc . , eu b0is3dns alcooliques, mê
me p^rès le tabac; faJMesaes, sueurs diurnes 
et noc tu rnes bydropisie, gravcT.e; rétention 
les désordres de la gîtrge.'de l'haleine et de 
ia voix, les maladies ôtef enTanît et des fem
mes, les suppressions, le tcanque de fraîcheur 
e td ' éae rg ié nerveuse. tOO,Oi/<) -Cures réelles 
par an. Evites Ie3 contrefaçons et exiger la 
marque de labrique «Revalescière Du Barty. 

Parmi les cures, celles de Madame la du c 
chessa de Castlestuart, le duc de Pluskow, 
Madame la marquise de Bréhan, Lord t tuart, 
de Decies, pair d' 's Cgleterrè, M. le doc»euï 
professeurs Wurxer , etc..etc. Voici quelquet-
uns des cures. 

N» 48,816 : Certificat du célèbre docteur 
KtDOLPH VVDRZER. Cette légère et agréable 
tarine est le meilleur âl:sorî>aht;à la fois nour
r issante et restauratïve, elle remplace admi
rablement toute médecine en beaucoup de 
maladies. E f e est de grande utilité •surtout 
dans les diabètes, lef constipations opiniâtres 
et habituelles, ainsi que dans les diarrhées, 
les affections des reins et de la vessie, la gra 
velle, le^ irritations inflammatoires et cram
pes dans l 'urètre, les rétrécissements et les 
hémorroïdes, ainsi que dans les maladies des 
poumons et des bronche*, U toux et la coa-
gomption. — Docteur B U D W U R Z E R . membre 
de plusieurs société* scientifiques, 3 o n n . — 
>;-J t.;,63 : a5, rue des Boulangera. Alulhousa 
2 février 1870. — Ayant fait usage pendant 
cinq mois de la Revalescière. je me trouve 
çruon d'une maladie chronique du foie qui m( 
tourmentait depuis bientôt quinze ans. — N . -
J . CHARLIBR. 

Quatre fois plus no 
elle éconorrise enc t : 
decines. En boîtvi 
k i l . , 4 fr.: l k i . . 
70 fr. — Le 

.ande 
u r . i ^n m é -

. . ! , , ' - i r . . 2 5 , le 1/2 
K U , 3Ô fr.; 12 ki l . , 

:J dé Hcvalesctire, en 

11jan. 
Huiles | Graine Tourtx 

l'hoctolitrel l'hectolitre l'hectolitre 
Colza |7T 
Colza c->urée|33 
Œilette b. g. 
Lin g. pavs 63 
Lin g~.etran.l6t 50 . . 
Caméline j 
Chanvre. 1 

u 
•i: . 

U . 
U 
11 . 
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. . °3 50 

. 2 . 50 

. 25 . . 

. 20 . 

il 
11 
ta 
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50 18 50 
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CUUHS des SUCRES et du .i,(i dl 

SDC.RES UâoeiJcomm. 
1 Sucre indigène SS degré .50 . 
, » » 7 à 9 .56 . 

» en pain, 6 k. n- 1 144 JO 
Sucre n • 3 

» indigène n- 3 
: 3'6 betterave, disponib. .57 50 

» fin 1™ qualité dispon. .57 50 
cournnt. .57 50 

» Mélasse disponible.. .59 . 
r> A livrer 4 premiers . . .58 "0 
n » 4 innvier 
» » 4 d'été 5!) 50 
» » 4 derniers... .59 . 
» » 3 proehuin.. .;8 . 

m j . 

53 y. 

I I V . 

57 5û 

CORRESPONDANCE FINANCIÈRE DE LA BAN
QUE NATIONALE (CAPITAL 4 , 0 0 0 . 0 0 0 ) 
PROPRIÉTAIRE DU JOURNAL LA o BOURSE» 
I 1 , RUE LEPKLETIKR. PARI*. 

Courte du 10 janvier 1870 
Les consolidés Anglais ont ga^né 1;8 à la pre

mière cote et perd» l|ll> i la «eeonde. 
Nos rentoe étaient trés-ferraes : mai» leur marhé 
ne présentait aucune animation ; ou a fini, à quel
ques centimes près, COOMM hier : sur le 3 </o à 
77.02 1(2 et sur le 5 <^ a 113.O0, 

L'Amortissable a monté à 70,f*7 1)2 ; les de
mandes au comptant sont considérable» sur cette 
valeur, les cours de BOssta probablement franchi 
dès demain. 

Le .narehé des fonds d'Etat Etrangata était 
encore pus nul que celui de nos Itentes. 

II v avait de la fermeté sur le Crédit Foncier à 
'.i~3 7") e' Utf la Banque, de,Paris à 702,50. 

Le Crédit Mobilier Espagnol était lourd à 
"l'-'.oO 

li y avait de» offres »ur le Nord de l'Espagne à 
UOJ.TO et sur le Madvid-Saragosse à 3J3.7;V *• * 

boHes da ( •-• i rancs .— La Revalescière 
chocolat ' - - .-• * ̂ pétit , bonne digestion et 
*omm - -. •• ;*aat aux plus énervés. En 
boîtes d • ::. . : s ; e s 2 fr. Î 5 ; de 21 tasses, i 
fr.; rie ' ' . ; de 120 tasses, 16 fr.; de 
576 t- - • . ) r . c i environ 12 c. la tasse.^ — 
Euvo : - - - i: - iwa de poste, les bo'tes-de 36.et 
70 lr."' . .^-Ê. — Dépôt à Roubaix chez MM. 
Morelie-iiourgeois ; Desîontaines, épicier sur 
la place ; Boûbert, Epicerie-centrale, 13. rue 
Siiî.t-Ûeorges ; à Tourcoing chez MM. BKV-
NEAU, pharmacien, rue do Lijie ; D E S H N O T , 
tpicier . et partout chez les bons pharmaciens 
et épiciers. — Du BARRT et C»., LIMITED, 2$, 
Place "Vendôme, et 8, rue Casseglione, Pans . 

Comptoir desFondf Publies 
A. M A I R E r-t H BLTJM 

S Î O . R u e « I H VoMés* à R o u h a i x 
ACHATS et VENTE* de toutes valeurê 

au C o m p t a n t et a T e r m e ; Renies francai-
*'s t.i lli uiljllimaj Actions et Ob igations do 
Chemin de fer, de Sociétés de Crédit, etc., en 
un mot. de toutes les Valeurs senégoclant à 
la Bourse et en Banque. 

Courtage offciel n i é par la Chambre syn
dicale des Agents de Changé de Paris, s a n s 
C o m m i s s i o n . 

Atin d'offrir ^ou tc facilités de garanties, les 
A hats et Ventes se l i ront do ia main à la 
main. Espèces tor Ire Titres. 

Arbitrages. Libérations de Titrés, Rem-
bourseintiit déê l'aleurs sorties OUM Tirages. 

Sou»ci iptiona sans frais, fi tous (es em-
prunté, e n c a i s s e m e n t e r r a t a i t d e teins 
l e s C o u p o n s : I l 

Éviter léW «ontrafa«ant 

C H O C O L A T 
MESMER 

* tWt l*J!*M- l iM "•' 

g~.etran.l6t

